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(p. 250) « Cette comprehension de l’ethnomathematique qui prend
les mathematiques occidentales comme reference dans ses 
analyses et ses interpretations des pratiques aborigenes, ne 
s’inscrit-elle pas a l’interieur d’une ideologie colonisatrice et 
universaliste qui efface justement l’Autre en l’absorbant dans son
propre regime epistemologique? »

(p. 248) « Tout le monde a les memes processus cognitifs de 
base. Les eleveurs maoris, les chasseurs-cueilleurs Kung et les 
entrepreneurs dot-com utilisent tous les memes outils pour la 
perception, la memoire, l’analyse causale, la categorisation et la 
deduction » (cite le psychologue Nisbett, 2003).

(p. 249) « On s’autorise ainsi a croire que la pensee, le 
raisonnement et sa logique planent au-dessus des contextes 
culturels. […] Il y a, toutefois, une autre maniere de voir le 
probleme de la cognition et de la culture: une maniere qui, au lieu 
d’adopter les principes precedents, resiste a la tentation de 
soustraire le raisonnement de ce qui est raisonne, ou, en 
d’autres mots, de separer la logique de son contenu. »



(p. 249) « Dans les mots de Nisbett (2003, p. xvii), "les processus 
de pensee sont d’une piece avec les croyances sur la nature du 
monde". Connaitre quelque chose serait donc toujours lie a une 
certaine vision culturelle du monde. » 

→ 2 critiques a faire sur cet article :
1) les exemples donnes (Zande) ne prouvent pas que l'on ne 

peut pas separer la logique de son contenu
2) la mise en avant des croyances pour s'opposer a une 

rationalite pretendument "occidentale" ouvre la porte aux 
derives a-scientifiques actuelles (creationnisme, 
complotisme, fake-news) 

Exemple zande

→ le mangu est une substance que les sorciers ont dans le ventre 
et qui est la cause des malheurs qu'ils provoquent
→ l'article donne 2 exemples :

– enfant dont le pied est blesse par une racine et qui s'infecte
– grenier ronge par les termites qui s'effondre quand des 

personnes s'abritent dessous

→ la causalite chez les Zande serait indissociable de cette 
croyance dans le mangu et donc pas rationnelle au sens 
occidental

→ mais la coexistence de causes naturelles (donc etudiables 
rationnellement) et de causes symbolico-religieuses est 
exactement la meme que dans la pensee occidentale :

– l'astrophysique explique comment l'univers s'est forme a 
partir du Big Bang, 

– mais elle ne dit pas pourquoi cet evenement a eu lieu en 
laissant la religion repondre a cette question



→ donc l'existence de croyances chez les Zande ne prouve pas 
qu'ils raisonnent de façon illogique sur les causes naturelles

→ en revanche, l'article passe a côte d'un vrai probleme de la 
logique zande lie a cette croyance dans le mangu, qui vient de la 
maniere dont ils identifient cette substance comme le montre Jan-
Lodewijk Grootaers

Jan-Lodewijk Grootaers, Witchcraft Substance And 'Zande 
Logic', texte non publie, 1999

A) les sorciers sont caracterises par la presence dans leur 
ventre d'une substance appelee mangu
B) pour identifier cette substance il faut faire une autopsie
C) cette substance est consideree comme hereditaire 
transmise de parents a enfants

→ il y a contradiction apparente entre B) et C) puisque connaitre 
les parents d'une personne rend l'autopsie inutile

→ Grootaers leve la contradiction en soulignant que B) et C) ne 
sont pas « contradictoires » pour les Zande parce qu'elles ne sont 
jamais pensees dans le meme contexte :

« It was because the Zande "do not pool their ritual experiences", 
"nor pool their information [on magic and witchcraft]", that 
contradiction were not noticed (Evans-Pritchard 1937:476, 28). 
This pooling is what Bourdieu calls "the privilege of totalization" 
of the ethnographer, who accumulates information "which is not 
and cannot always be mastered by any single informant […] 
because the necessities of existence never require this sort of 
synoptic apprehension" (Bourdieu 1977:106). »



→ prendre en compte le contexte est donc essentiel pour apprecier
le caractere logique ou non de la pensee (d'où la difficulte a 
separer le raisonnement et son contenu)

→ mais cette separation n'est pas impossible et le fait qu'elle ne 
soit pas spontanee ne prouve pas que l'autochtone raisonne selon 
une logique « non occidentale »

Exces de relativisme et derives a-scientifiques

→ l'importance accordee aux croyances pour s'opposer a une 
rationalite pretendument "occidentale" ouvre la porte aux derives 
a-scientifiques actuelles (creationnisme, complotisme, fake-news) 

(p. 254) Les explications zande basees sur le mangu sont « tout a 
fait differentes de nos explications de nature galileennes 
auxquelles nous sommes habitues. Depuis Galilee, nous 
concevons la nature d'une maniere tres particuliere (Cassirer, 
1983). La nature nous apparait comme etant gouvernee par des 
lois qui s'expriment selon des formules mathematiques qui sont 
calculables et independantes de la volonte individuelle – des lois 
qui expriment ce que nous appelons des causes "naturelles", 
"objectives". »

→ il est vrai que la pensee occidentale a developpe un savoir 
mathematico-technique destine a maitriser la nature 

→ on peut certes critiquer les consequences nefastes de cette 
conception (domination sur d'autres peuples, degradations 
environnementales)

→ mais une remise en cause systematique participe d'un 
mouvement general de defiance a l'egard de la science qui favorise



des tendances dangereuses (creationnisme, complotisme, fake-
news)

→ il n'y a pas lieu d'opposer de façon systematique la pensee 
autochtone et la pensee "occidentale" :
leurs contextes et leurs valeurs sont certes differents mais leurs 
mecanismes sont les memes, voir l'analyse de Philippe Descola 
selon des ontologies naturalistes et analogiques (Par-delà 
nature et culture, Paris, Gallimard [2005], "Folio essais", 2015).


